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Introduction
 
A scientific experiment, no matter how spectacular the results, is not completed until the results are published and understood.
Préface de Day et Gastel, 2006[1].

Communiquer les résultats de ses travaux de recherche fait partie du travail du chercheur. Le chercheur est au cœur même du processus de la communication scientifique puisqu’il est, tour à tour et à la fois, utilisateur et producteur de l’information scientifique et technique (figure 1).
[image: undescribed image]

Figure 1. Le chercheur au cœur du processus de l’information et de la communication scientifique et technique.
Les trois activités de base du travail du chercheur peuvent se résumer comme suit :
S’informer
	avant la mise en route de son projet de recherche ;

	pendant la réalisation de ses travaux et expérimentations ;

	jusqu’à la veille de la communication et de la publication de ses travaux ;


pour :
	faire le point des connaissances sur une thématique ou un sujet de recherche ;

	identifier les questions non résolues et mettre en place son projet de recherche ;

	suivre l’avancement des travaux dans son domaine grâce à la mise en place d’un système de veille documentaire régulière bien organisé ;

	évaluer le niveau de la compétition internationale et se positionner par rapport à elle.


Rechercher
 
Chercher à connaître, à établir, à définir ce qui n’est pas connu ou ce qui est mal connu.
Définition du Larousse

La recherche, qu’elle soit appliquée ou fondamentale, expérimentale ou théorique, est caractérisée par l’ensemble des analyses, études et travaux menés méthodiquement par un chercheur sur un sujet dans le but de faire progresser la connaissance scientifique.
Communiquer
	pour transformer la nouvelle connaissance acquise en une information accessible et disponible pour les autres chercheurs, qui l’utiliseront comme point de départ de leur propre recherche ;

	pour permettre d’évaluer l’état et l’avancement de la recherche elle-même : un des objectifs de la communication des résultats de la recherche est en effet directement lié à l’évaluation de la recherche en général, le principal indicateur étant la quantité et la qualité de l’ensemble des écrits de la recherche (articles scientifiques, brevets, ouvrages, rapports divers et variés, communications faites lors de colloques, congrès ou conférences, etc.).


 
Communiquer et publier ses résultats de recherche fait donc partie du travail du chercheur. C’est aussi important et fondamental que le fait de programmer et de conduire les expériences elles-mêmes. C’est le prolongement du travail expérimental. C’est une nécessité et une obligation de publier pour être évalué et participer à l’évaluation de la recherche en général.

Le suivi de la littérature scientifique, sur un sujet de recherche et les sujets connexes, est un préalable essentiel à la compréhension d’une thématique de recherche et à la publication future de nouveaux résultats puisque les articles ayant un rapport étroit avec le sujet traité devront être cités. En conséquence, la mise en place d’un système de veille bibliographique efficace est indispensable pour le chercheur et la lecture d’articles et documents scientifiques est une activité à laquelle il doit se conformer régulièrement.
L’importance des publications scientifiques n’est donc plus à démontrer car :
	la publication des résultats de ses recherches permet au chercheur de communiquer et d’échanger avec ses pairs et en même temps de faire progresser la connaissance dans le domaine scientifique ;

	les publications sous leurs formes diverses ont un rôle de validation des recherches réalisées et des résultats obtenus ;

	les publications participent au déroulement de la carrière du chercheur puisque son travail sera évalué en grande partie au regard de la publication des résultats de ses travaux dans des articles, ouvrages, communications, brevets ;

	l’analyse des publications aide à prendre des décisions dans le cadre de la distribution des financements de la recherche, tant au niveau individuel que collectif pour une unité de recherche, voire au niveau des organismes et des institutions.


En conséquence, l’acte de communiquer les résultats de ses travaux implique pour le chercheur le fait de les publier afin qu’ils soient diffusés au sein de la communauté scientifique à laquelle ils sont destinés ou, plus largement encore, auprès du grand public quand ces résultats sont entrés dans le domaine de la connaissance.
Cependant, si la publication sous forme d’article original dans un périodique scientifique est la manière la plus courante de communiquer, selon les domaines scientifiques, les pratiques ne sont pas identiques : du biologiste au physicien, en passant par l’économiste ou le chimiste, les conventions pour publier et diffuser les résultats de la recherche varient :
	la diffusion de preprint est courante chez les physiciens et a abouti à la mise en place des premières archives ouvertes en 1991 via le serveur arXiv [image: undescribed image] : ceci n’était pas une pratique courante chez les biologistes qui ont été pendant longtemps moins enclins à diffuser leurs articles sur des serveurs de type arXiv ;

	les économistes, et plus largement les chercheurs dans les domaines des sciences humaines et sociales, diffusent plus facilement les résultats de leurs travaux sous forme d’ouvrages, ou désormais via des blogs qui participent à la fois à la diffusion des idées et à l’élaboration de la connaissance scientifique à destination des spécialistes du sujet, mais aussi du grand public (exemple : les blogs académiques du site hypotheses.org [image: undescribed image]) ;

	les informaticiens publieront plus souvent leurs résultats dans le cadre de réunions, colloques ou congrès scientifiques, sous forme de communications rassemblées dans des proceedings plutôt que via des articles originaux dans des périodiques scientifiques (exemples : conférences, symposia et meetings de l’Institute of Electrical and Electronics Engineers, IEEE [image: undescribed image]).


Si ce livre ne prétend pas répondre à toutes les questions de tous les chercheurs dans tous les domaines pour ce qui est de la communication des résultats de la recherche, il a pour objectif de les aider à mettre en place une stratégie de publication simple et efficace en répondant aux principales questions qu’ils se posent :
	Comment communiquer et publier ses travaux de recherche ?

	Par où commencer quand il s’agit de publier un article de recherche ?

	Comment soumettre un article à un périodique scientifique ?

	Quelles sont les règles de base à respecter ?


Dans le cadre d’un projet de recherche, élaborer très tôt, parfois dès le départ, une stratégie de communication des futurs résultats obtenus, à l’échelle individuelle (au niveau du chercheur lui-même) ou à l’échelle collective (au sein d’une équipe de recherche ou d’une unité de recherche), facilitera la publication et la diffusion de ces mêmes résultats. La stratégie tiendra compte des formes « classiques » de publication des résultats (communications à des congrès ou colloques, articles originaux…), mais aussi des nouveaux modes de communication scientifique via le Web (blogs, wikis, sites collaboratifs, vidéos…).
Même si, comme nous l’avons vu précédemment, la stratégie peut varier selon les domaines scientifiques, les mêmes questions se posent systématiquement avant de commencer à communiquer et à rédiger le compte-rendu original de ses travaux :
	Pourquoi publier ? Pour qui ?

	Que publier ? Qu’est-ce qui est publiable ?

	Quand publier ? Quel est le moment le plus opportun ?

	Comment publier dans le respect des règles de la communication scientifique ?

	Sous quelle forme publier ?

	Avec qui publier ?

	Où publier ? Quel périodique choisir pour publier un article de recherche ?

	Comment construire et rédiger un article de recherche ?


Au moment où on se pose de plus en plus de questions sur l’« intégrité en recherche » face à la multiplication des cas de rétractations d’articles pour cause de mauvaises conduites, fraudes ou plagiats, un rappel des règles de l’éthique des publications est essentiel quand on envisage la publication des résultats. Ce point est abordé dans le chapitre 4 [image: undescribed image].
Enfin, si cet ouvrage n’est pas un guide de rédaction scientifique au sens basique du terme, quelques rappels sont donnés pour construire et rédiger au mieux les articles de recherche, articles de base de l’information scientifique et technique.
Au-delà des nombreux ouvrages et articles déjà écrits sur les sujets abordés et cités dans la bibliographie de chaque chapitre, un certain nombre de guides, accessibles pour la plupart gratuitement en intégralité sur le Web, sont conseillés. Se reporter à la wébographie [image: undescribed image].

 1Day R.A., Gastel B., 2006. How to write and publish a scientific paper, 6th edit, Greenwood Press, Westport, Conn.




Chapitre 1

Pourquoi publier ?


 

La science n’est rien si elle ne communique pas. Sans l’échange régulier d’idées et la mise au banc d’essai des raisonnements, hypothèses et théories, il ne peut y avoir ni développement de la pensée scientifique, ni avancées de la recherche.
Federico Mayor, directeur général de l’Unesco. Séance d’ouverture de la Conférence internationale sur la publication électronique dans le domaine des Sciences, Paris, février 1996[2].



Le travail de recherche scientifique n’existe pas sans la communication des résultats qui en découlent : c’est la publication de ces résultats qui lui donne une existence « officielle ».

Ainsi, comme le rappelait très justement Nathalie Pignard (2000) en parlant de l’importance des publications scientifiques dans la communauté scientifique : « Communication et recherche scientifique sont étroitement liées, voire complémentaires : sans recherche, le scientifique n’a rien à communiquer et sans communication la recherche n’avance pas. »[3]

De nombreux chercheurs ont cependant des difficultés à communiquer facilement et correctement leurs résultats de recherche car, soit ils n’aiment pas écrire, soit ils ne connaissent pas bien les règles de la communication scientifique et se trouvent confrontés à de nombreuses interrogations de par la méconnaissance de ces règles, pas toujours enseignées durant leur formation initiale.


 

A naturalist’s life would be a happy one if he had only to observe and never to write.
Charles Darwin, Life and Letters of Charles Darwin, correspondance à C. Lyell, 1867, cité par Matthews et al., 2000[4]



La nécessité de communiquer et de publier les résultats de ses travaux doit donc être rappelée au chercheur afin qu’il prenne conscience que les formations et l’ensemble des aides à la communication des résultats de la recherche (dont l’ensemble des ouvrages écrits sur le sujet) peuvent lui être très utiles en l’aidant à mieux aborder cette tâche, partie intégrante de son métier de chercheur (cf. Introduction [image: undescribed image]).


Pourquoi communiquer et publier les résultats de la recherche ?

Communiquer et publier les résultats des travaux de recherche, c’est avant tout contribuer à l’élaboration de la connaissance scientifique, ce qui représente une tâche noble et valorisante pour le chercheur.


 

Research is not complete until it is communicated, and publication in a refereed journal is the fundamental unit of scientific communication […] As surely as dusk follows dawn, a research project must generate a written publication if it is to have lasting value.
Matthews et al., 2000

In fact, the cornerstone of the philosophy of science is based on the fundamental assumption that original research must be published; only thus can new scientific knowledge be authenticated and then added to the existing database that we call scientific knowledge. Préface de Day et Gastel, 2006



Mais publier c’est aussi le moyen par lequel le chercheur est connu, reconnu par ses pairs et surtout évalué, car l’évaluation de la recherche, que ce soit au niveau individuel ou général, passe en grande partie par l’évaluation des écrits de la recherche.

Dans le contexte de ces évaluations, et même dans le contexte de simples recherches bibliographiques, on cherchera à connaître par exemple :


	Qui a fait quoi ? Qui travaille sur quoi ? Qui travaille avec qui ?


	Combien d’articles a publié un chercheur ? Quels types d’articles a-t-il publié ? Dans quels périodiques ?


	Comment se positionne un organisme de recherche ou une université par rapport aux autres, que ce soit au niveau national ou international, en répertoriant sa production scientifique écrite et en essayant d’en évaluer l’impact par le biais des citations reçues ?


	Comment réaliser une cartographie de la recherche ? Quel est le maillage des collaborations entre chercheurs au niveau d’un organisme, au niveau national ou international ?


	Comment suivre l’histoire d’une idée ou d’une méthode ?


	Quels ont été l’influence et l’impact de la publication de telle ou telle nouvelle idée ou technique ?




Les réponses à ces questions seront obtenues principalement par le biais de l’analyse des publications scientifiques répertoriées, encore appelées « analyses bibliométriques ». On notera que ces analyses, en particulier en vue des évaluations, devront être faites correctement, en choisissant les critères les mieux adaptés aux différentes situations et aux différents cas de figure à analyser. De nombreux rapports et études ont en effet montré les biais de certaines analyses à partir des publications, et il convient de rester très prudent lorsqu’on se lance dans ce type d’analyse[5],[6].

En bref, pourquoi publier ?
...
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